
tie anüëéhensiblesIN MECORUMUNE MEDECINE, NON ON BREUVAGE. DANS LA CAPITALE —La passage des voitures d’arro- 
srge auraint été bien accueilli sur 
plusieurs rues de la haute ville hier. 
Aujourd’hui le b'soin s’en fait en­
core senlir.

—Les marchands de glace ont 
commencé à en faire la distribution 
par les rues de la ville.

—Les propriétaires d’hôtels s'ac­
cordent à dire que la saison ac­
tuelle est la meilleure pour eux et 
tous sont dans la joie.

—Une escouade de 25 hommes 
est partie hier soir pour Bcmbiokj 
d’où ils se rend-out à la descente 
du bois dans les rivières avoisi 
liantes.

pour ne faire ressortir 
que les grandes beautés qui ont 
mérité à l’auteur de ce chant une 
place d’honneur parmi les géants 
littéraires.

Un parla avec attendrissement de 
cette fête que le Pape C.éme: t VIII 
faisait preparer p tries articles de 
Home pour le couronnement du 
grand poète reconnu comme tel par 
Home.

Mais celui qui avau lant désiré 
celte couronne de lauriers dans sa 
jeunesse ne se souciait plus des 
gloires de ce monde, lorsqu’on le 
mandait au Capitole, et se rendit 
dans la Ville Eternelle. Mais, de 
sa tranquille retraite au monastère 
de St Onofrio, il se préparait à 
ceindre la couronne immortelle.

La veille du jour où il devait re­
cevoir les honneurs qu’autrefois il 
avait tant convoités, il dit adieu 
aux pompes de ce monies pour aller 
jouir de la splendeur de la fête sans

BLANCHE FINAUD

La mort qui ne sait pas respecter 
nos affections les plus délicates, qui 
étouffe nos tendresses Iss p.us 
vives, qui brise nos sentiments les 
fins ardents, promène 
roide et dure, Un ôt sur de vieux 

paient» qu'on croit immortels, tan 
tôt sur ces angéliques p-lits êtres, 
nos enfants, ce-.le fac ion de nous- 

la plus précieuse et la plus 
noble. Le cœur qui s’est concentré, 
qui s’est agrandi pour envelopper 
absolument ce lutm du ciel, celte 
blonde tête de chérubin, ne peut 
jemais se convaincre qu’il verra un 
jour ces lèvres roses devenir muet­
tes et livides, qu’il veira ces yeux 
vifs et brillants s’arrêter d’une éter­
nel e fixité.

Le cœur du jè.e et de la mère est 
fait de telle sorte qu’il y a une plus 
grande place pour la souffrance et 
pour la douleur, que peur les joies 
toujours pasiagèrts et subites qui 
viennent quelquefois prendre place 
chez lui. Plus Dieu est spvère et 
rigide dans les épreuves qu’il nous 
envoie, plus nous devons nous re­
poser sur sa divine et infaillible 
prévoyance, car quelle que soit la 
rigueur des maux dont il nous 
afflige, il sait toujours proportion­
ner nos forces et notre courage aux 
malheurs qui nous arrivent, et il 
sait toujours récompenser bien au 
delà des peines qui nous font quel­
quefois douter de son infinie misé­
ricorde.

Chers parents, vous ne verrez 
plus votre Blanche, qui venait 
oruyamment vous raconter tous les 
petits riens que les enfants redisent 
à leurs parents, vous ne la verrez 
plus vous prodiguer ces enfantines 
caresses qui vous causaient tant 
de joie, qui vous faisaient ressentir 
tant d'orguiii pour l'avenir.; 
vous ne la
cette fillette que vous adoriez avec 
ce eu te paternel qui ne s’exprime 
jamais tel qu’on le ressent ; non, 

et médecin dj profession, de ne pratique vous ne verrez plus Blanche courir, 
pas, mais je suis le seul médecin de ni 1 nh-mlpr elle est endormie etfamille u je suis consulté dans les c is de crur enanter, eue est enuormie, e

ce«t Dieu, qui i aime comme vous, 
qui l’a mise dans un g and berceau 
mut rempli de fleurs, où el.e prie 
pour son père et sa mère.

Elle est endormie, et pourtant 
elle voit tout ici-bas, elle entend les 
sanglots qui vous étouffent, elle voit 
lee pleurs que vous répandez, et 
elle vous dit à l'oreille qu’elle est là 
haut, qu’elle est partout, qu’elle ne 
vous a pas laissés et que si vous l’é- 
couti- z elle vous pai levait; elle s’est 
séparée de vous pour quelques ins 
Umts et bientôt elle reviendra, bien­
tôt tous ensemble vous parlerez, 
vous la verrez revenir, et que de 
belles choses elle vous dira ! 1 

Oui, chers parents, vous .a rever­
rez votre Blanche le soir dans l'azur 
u u ciel, à travers les nuages blancs 
comme des flocons de laine, vous 
verrez voltiger une tète d’ange avec 
dis ailes dorées, une figure qui vou 
sourira, et ce sera elle Vous enteu 
dre z une voix douce comme la 
b ise, suave comme une Harpe, qui 

dira des mou que seuls vous 
coinpren ir .-z, et ce sera elle I Vous 
sentirez des émotions, vives, indice 
bb-s, vous éprouverez des sensations 
inexprimables, vous comp-endrez 
des mots que personne n’a dits, 
vous trouv. rez des choses que vous 
n’ati z pas et ce sera elle, toujours 
elle qui sera près de vous 
vous ; elle nVsl pas morte ! elle vit 
au ciel 1 mais elle s’i si endormie 
sur la terre.

ABOil un; ALTOltlTE Pim de lumière
La ville était plongée dans la plus 

profonde obscurité durant la nuit 
dernière. Pas une seule lumière 
électrique ne projetait ses reflets et 
les passants a:tardés étaient à tout 
instant exposés à se rompre le cou. 
On se demande d'où vient cette né­
gligence de la compagnie de la 
lumière électrique ? Ne serait il 
pas à propos dans ces occasions que 
la police qui s’aperçoit de la chose, 
en avertirait la compagnie afin d’y 
faire remédier ?

L -s amers de Houblon ne sont par, en 
a it^n sens, un breuvage ou une liqueur 
alcoolique, et ne sauraient être vendus, 
pour usage, si es n’e;t à des personnes dé­
sireuse d’obtenir d-s amers médeenaux.

V F»ursix moi*-...
four quatre moissa main

GREEN B RAUM,
* Coffiin du Revenu de l’Intérieur, E U.

Hition Hebdemi

Mmlalstra
«H1mûmes

Washington, D. G . 24 Sept 1881.
Cher Monsieur, — Pourquoi n’obten- z- 

vous pas un certiücat du Col. W. H W., 
de Biliimore, pour demontrer 
sVt guéri de l’ivrognerie grâ o aux Amers 
de Iluublon. Soa cas est merveilleux. 11 
est bien connu à Rochester, N. Y., par 
tous les buveurs le l’endroit. L est connu 
en cette vilie, à C nc nnati, à la Nouvelle 
Orléans, à Nuw York, de lait dans lout le 
pays, car il a d,.pensé dos milliers de pias­
tres en rhum. Je crois honnêtement que 
sa carte vols vaudrait des milliers de pias­
tres en cette ville tt à Baltimore s- u la­
ment, et rendrait sobres des milliers 
d’hommes eu les induisant à faire usage 
de vos Amers.

(MAUX! (H«PEAUX! LE (comment il
Les plus nouveaux chez

Une véritable “ nuisance ”
Les résidents de la rue Maria, 

dans les environs de la vieille ma­
sure de Bishop commencent à avoir 
de sérieuses craintes au sujet de ces 
ruines qui menacent de crouler à 
tout instant par suite de la fonte de 
la neige qui s’était amoncelée au 
>ied des murail’es et à l’intérieur, 
ùa corporation devrait se hâter de 
faire disparaître ces débris qui sont 
loin d’etre un ornement pour notre 
ville.

NJMIMRimS ECHOS OEHULL Ottaw
-GRAND CHOIX—

Le» ch n les
Des centaines de personnes ont 

visité les chutes des Chaudières 
durant la journée de dim tnche et 
d’hier ; l’apparence des chutes est 
admirable vu le fort volume d’eau 
qui s’y jette. L’eau étant très haute 
actuellement le spectac’5 vaut la 
peine d’être vu.

4 eu sses de cha-No. s venons de recevoir 
peaux américains avec rubans larges, 

noir et couleurs assorties. ^ fin. L’ASSOCIAT 
CE DSur sa b.ère on déposa cette cou­

ronne de lauriers, et sur sa tombe 
on inscrivit ces deux mots ; “ Pro 
ride-’’ C’est assez.

Voilà trois siècles qu’il repose 
dans cette tombe. Mais, son œuvre 
quoiqu imparfaite est, après “ La 
Divine Comédie,” une des gloires 
du génie humain.

GRANDE VARIETE. . I
J. A W.

Un grand i 
Montréal et ij 
gués venus 
du districts ; 
senblée tenu 
l’association 
teau Baille.-a 

L’honorabl 
présidait, aya 
rable Secréta 
et Lawalle aj 
t-aires.

Le procès 1 
séance ayant 
cussion, l’hoi 
en son nom i 
gués, renaeic 
belle démon 
honneur, le ’ 
du b un juet c 

Il exposa 
ment le but i 
pela à grau 
qu’elle a déji 
appelée à rer 
parti conserv 
général.

On procél 
d'un bureat 
officiers hor 
rent faites à 

En voici h 
Président 

M.. A. Lacoi 
sidents liono 
Di ummoud, 
land.

Directeurs 
l’honorable 1 
J. M. Lorani 
bien Vanassi 
Joseph Tass 
nerve, C. T. > 

. Damien Roll 
Comité de 

respondonce 
C. R., Richa 
C .1 Robert;

Ce choix 
offre toutes 
rallier le c 
nuances du 
leur et don 
équitable ai 
ments de 1 
di,triet.

Après l'a 
bureau tint 
où les officie 

Président 
noit ; vice [ 
Allard, Dam 

Trésoriers 
Loranger, C 

Le bureau 
réunion san

Depart ment d- JUcreerle 
à sacrifice.

50 îtez. Cravates depuis 
Essayer nos chemises blanches et do 

cov.ltat£ts, de :

I.e Préjugé tue

Notre fill-, pendant onzjam a été clouée 
sur un lit de doukur sous les soins des 
m illeurs médecins, qui donnai nt divers 
nom* à sa maladie mais aucun soulage­
ment, et maintenant e,le nous est rendue 
en bonne santé grâ ;e aux Am *rs de liou- 
bion, i ont nous nous étions moqués du­
rant deux années avant que d’en faire 
usage. Nous espérons sincèrement que 
personne autre ne laissera sonllrir ses ma­
lades comme non-; l’avions fait, à cause 
d’un préjugé contre une si bonne m Rlecine 
que les Amers de Houblon—The Patents 
ÿëod T mplars.

\ Toc. à 50:.
Assemblée*

L’è!e:tiou des officiers de l’Union 
St Joseph aura lieu ce soir à la salle 
de la société.

Demain soir la Société St Pierre 
tiendra dans ’a même sa le une as­
semblée à laquelle se fera l’élection 
des officiers pour le semestre cou­
rant.

Nous donnerons d’ampl°s détails 
de ces assemblées.

Eddyville
Un se prépare à faire de nom­

breuses constructions durant l’été 
du côté nord du chemin d’Aylmer, 
près de Eddyville.

Tant mieux
La nouvelle manufacture que M. 

Eddy se propose de construire en 
arrière de sa manufacture actuelle 
d’allumettes emploiera un grand 
nombre de mains extra ; l’ouvrage 
ne manquera certainement pas à 
Hull durant l’été.

$1.00

N. FAULKNER & FILS 
No. VI Rue Rideau

LE MOIS DE MARIE

La nJge de l'hiver est fondue 
comme la cire. Nous ne voyons 
plus de frimas, la terre s’est dé­
pouillée du linceuilqui reorésentait 
la mort. Les jours sereins succè­
dent aux jours.de tristesse. La terre 
se revêt de son tapis de verdure.
Salut donc, ô printemps, tu nous 
apportes sur tes ailes le beau mois 
de Marie. Toute la nature s’unit 
en ce moment pour chanter un rues 
hymne universel de reconnais- 
suiice.

Venez, empressez-vous à l'autel 
de cette reine des anges. Venez 
Marie, c’esi, la protectrice des pé­
cheurs, la force du faible, la ri­
chesse des misérables. Elle est 
semblable à une arche privilégiée 
où quiconque se réfugie échappe 
au naufrage éternel ; so 1 manteau 
est ouvert pour y recevoir tous ses 
enfants, le pécheur surtout y trou 
vera la vie et le sa’ut et, revenu à 
la grâce, fort de sa puissance, i 
défiera ses ennemis. Marie est son 
éche.le pir laquelle il monte pour 
s’élever de nouveau à la grâ je 
vertu.

Que le mélodieux nom de Marie 
soit imprimé dans votre cœur et 
elle vous sauvera.

O Marie, n’êtes-vous pas comme 
la douce odeur d’une vigne en fleur, 
d’un lis au milieu des épines. Oh 1 me\b1®1"} connu du public, pou 

^ avoir été longtemps à l’emploi de
Vi Û O. Dacier, aura la direction de 
ce nouvel établissement Nous 
souhaitons succès à M. Laflamme 
dans sa nouvelle entreprise.

Milton, Del., 10 Fév. I88G.
Ayant Lit usage des Amers de Houblon, 

le fameux remède pouj la débiiue, l’éner­
vement, l’indigesliou. et:., j ) n’IOsite pas 
à dire que c’est t n tlfet uue excel lui te mé- 
dteine et a la rt-commaïukr à tous canine 
des Amers véritabl&ment toniques. Res­
pectueusement—» R «v. Mad. J H E'igood.

IL TIENT LA TETE “ Music In the air ”
Hier soir, vers les 8 heures, un 

corps de musique égayait l’air de 
douces symphonies, au coin des 

afin d’attirer
Termes <le Cours

Les termes de la cour Supérieure 
et de Circuit sont terminés ; Son 
Honneur le juge Wtirtele les a pré­
sidés avec le tact et la précision qui 
lui sont habituels. Bon nombre de 
causes ont été entendues. En con­
séquence du nombre considérable 
de besogne judiciaire à expédier le 
terme qui ne devait avoir lieu 
que le 14 septembre, a été ajourné 
soit à la fin de mai ou au commen 
cernent de juin. Le district d’Ulta- 
wa doit savoir gré à Son Honneur 
qui ne néglige rien pour procurer 
aux plaideurs l’occasion de venir 
devant les tribunaux au plus tôt 
possible.

Un conseil aux mères —Etes vous 
troublées la nuit et tenues éveillées 
par les pleurs et les gémissements 
d’un enfant souffrant de la denti­
tion. S’il en est ainsi, allez immé­
diatement chercher uue bouteille 
du Simp Calmant de Mme Wins­
low, pour la dentition des enfants. 
Son effet est inappréciable. Il sou­
lagera immédiatement le petit ma­
lade. Mères, vous pouvez compter 
sur lui, il n’y a pas à se méprendre 
à ce sujet. 11 guérit la dyssenterie 
et la diarrhée, règle l’estomac et les 
intestins, guérit les coliques, amolit 
les gencives, diminue l’enflamma- 
lion et donne de la force et de 
l’énergie à tout le système. Le 
sirop calmant de Mme Winslow 
pour la dentition des enfants, est 
agréable an goût, et la prescription 
est donnée par un des plus vieux 
médecins des femmes et nourrices 
dans les Etats Unis 11 est en vente 
chez tous les droguistes du monde 
ent;er. Prix, vingt cinq centins la 
bouteille.

Demandez le Sirop Calmant de 
Mme Wiusiow et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Le famîiiï Criiîeur ‘.ùrgand Sparks et Edgin, 
des spectateurs.au Patinoir à Ron 
let’es ; quelques minutes plus tard, 
l’Armée du Salut débouchait par la 
rue Wellington, faisant résonner 
l’air d’une musique assez gaie ; 
cette rencontre - de deux corps de 
musique par une soirée aussi déli­
cieuse que cgi le d’hier eut pou-r 
effet de rassembler une foule im­
mense de curieifx. A peu près dans 
le môme temps, la fanfare de S le 
Anne faisait aussi vibrer l’air d’ac­
cords mélo lieux. .

plu-1Pouvoir d’éclairage saus précèdent* 
Lumière égale à aucun-* lampe électrique. 
Fini en cuivre poli ou or bronzé. Prend 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s’a 
dapte à toutes les lampes. Très avantageux 
su i tout pour les magasins, les églises et 
Ids grandes sal es. Fait très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu’il produit, toute odeur d’huile, 
si commune avec les autres brûle rs, est 
en b-vue.

8,n vaste appareil d*- distribution de 
l’air empêche la lampe d’être surchaullée, 
et toute huile épaisse ou légère peut-être 
iudiliùremment employée.

Seul agent pour Ottawa et le district.

verrez

Scipio, N, Y., 1er Die. 1851, 
Je suis le pasteur de l'église Baptiste ici

maladie chronique. Il y a plus d’un an 
je recommandai vos Amers de Houblon à 
ma femme ma'ade, qui a été Irait e pen- 
Jant plusieurs années par les inei'leurs 
médecins d’Albaoy. Elle en a reliié un 
grand avantage et l'ait encore usige de a 
médecine. Je pense qu’elle sera comp è- 
Lernent guérie de ses diverses raaladi s 
grâce à elle. N jus la recommandons tous 
deux à nos amis, dont plusieuis ont aussi 
été guéri < par elle de leurs diver es mala

Pharmacie Canadâ nue
Nous apprenons avec plaisir que 

l’on doit ouvrir ces jours-ci une 
pharmacie canadienne, rue Sussex, 
ancien poste de M. P. U Guillaume. 
Oa trouvera en tout temps à ce nou­
veau magasin tout ce qui constitue 
la ligne du pharmacien dans tous ses 
moindres détails M. E zéar Laflam

EDWIN PLANT REV E.J. WARNER.
!.'‘archand do Vaisselle, Lampes, etc..

114 rue Rideau
Ottawa, 4 nov. 1885—

Guérie de l'Ivrognerie

•* L’un de mes jeunes amis a été guéri 
l’une soif inaltérabl i d< s bo ssons q n lui 
avait tellement dérangé le «y-dème qu’il ne 
pouvait fare aucune a flaire, h a*été en­
tièrement guéri par l’usage des Am rs du 
Houblon. E le apaisa toute cette so.f brû­
lante ; lui ». nie/a le goût do la boisson ; 
ralT rmil tes nerfs ; at il est resté un hom­
me f rme et sc b e depui pl s de doux ans, 
et ne d’-sire pas retourner au verre, et j’eu 
c ni tis plusieurs autres q i ont été guéris 
de l’ivrogm rie par vos Amers.” 
émi uni fonctionnaire d ch smin de 1er du 
Ch cago, M.

28 a*, r I ’87—la.

«ir(SS oui. vous êtes la porte du ciel, 
parce que personne ne peut par 
venir au bot h ;ur sans passer par 'iIS

EXAMENS DU SERVICE CIVIL
S s

vous.
Beaucoup de chrétiens ont corn 

pris cette belle vérité parce que 
l’humble église de Ste Anne était 
remplie, hier soir, de ses fi deles 
qui venaient déposer aux pieds de 
la Reine des cieux un tribut de 
reconnaissance. Ils venaient assis 
ter à l’ouverture du beau mois de 
Marie.

En premier lieu, une musique 
dont l’harmonie abmde en échos 
qui vont jusqu’à l’â ne et inspire 
notre piété à s’unir davantage 
glorifier la Vierge Marie, cute 
tleur immaculée de Jessé, cette 
du ciel.

2o le cantique :
« Gloire à Dieu ! que toute la terre 

^ Tressaille d’amour 
“ Le Seigneur a fait ce beau j >ur 

“ Une Vierge est sa mère

Los examens j’admission au service civil 
du Canada commenceront ù Halifax, N. H. 
Süi it Jean, N. B., Cha loltetown, 1. I\ K„ 
Québec Montré»1, Ottawa, Kingston, To­
ronto, Hamilton, Loi don, Winnipeg, et 
Victoria, C. B., ma’di le 10e jour d-j m°i 
prochain, à U heures a..ni.

Des demandes de lirai nies d’admission 
seront reçues par le soussigné jusqu’au 15 
avn , “ et pas plus tar i ” » l c ;s formules 
de.v i ont être i envoyées dûment r* replies 
pas plus tar I que le 25 du mémo mois, 
a:irès laquelle date l-s listes st ront nvets-

Fèle an sucre
La fête an sucre ch z M. Hormis- 

das Major, à St Joseph d’Orléans a 
é‘.é couronnée Je succès, près 
de 50 personne s’y éUint rendues 

tous se sont amusés à 
oVe-l’arigot. L *s amusements n’ont 
pas manqué et ions sont revenus 
enchantés de cette petite fête qui 
sera certaine mont renouvelée sous 
d’autres circonstances du-ait l’été. 
Nos félicitations à M. Major et nos 
remerciements siticèr.-s pour sa 
gracie ise invitation.

Estocade* brisées
Vendredi la glace du lac D s- 

chênes descendit en larges ban­
quises et s’engouffrant dans les 
chutes des Chaudières encombra en 
p*u d’instants la rivière Ottawa 
jusqu'au pied du canal. Plusieurs 
estacadcs jurent brisées, entr’atitres 
celles de la Baie Thompson par où 
s’échappèrent 5,000 billots apparte­
nant à une compagnie du haut de 
l’Ottawa, qui furent aussi lancés 
dans la chute. Durant toute la 
journée de samedi, la rivière fui 
paesque liltéralemei.t couverte de 
billots. M. Green, qui fait partie 
de la compagnie proprietaire des 
billots, dit que la glace du lac Des- 
chèues cette année était la plus 
épaisse et la plus solide depuis 
1876 alors que les Chaudières fu­
rent complètement inondées.

A travers Ottawa
—La propriété occupée par le 

bureau des Ecoles Séparées, sur la 
rue Queen Ouest a été vendue pour

En .faisant ia revue des grands Sd^ul 6 moià heu eux dont le nom de $4t5iio et les élèves qui fréquen- 
monuments de l’Europe chrétienne, Doit emb liir tous lesinstantsY ° taient cette école continueront à
on se rendra comp:e des censures sa présence est pour nous co qu’est à la recevoir leur instruction dans la 
et des éloges doit le chantre des [ prairi» vieil.o église St Jean Baptiste.
Croisades a été l'objet. Pour C* tte Le premier soleil du printemps.
f(va-i*i nn v’^ttm'h.’i f.,irp vnî«- hup —La société St 1/homas a tenueIO.S Cl on b auacüd d taire voir que Vois tous les cœurs remp’is d’ivr SS) ann nsemhlép ordin-urA hinr siir tous les véritables chef d œuvres Se dilater, se réjouir ; son assemDiee ordinaire liter s air
doivent leur succès au motif qui Vois par out briller l’allègresae, dans ses sa.1 s l lusteurs questions
les fit naître, c’est à dire à la toi. Et tous les fronts s’épanouir. import intes y ont été discutées.
Ou s arrêta devant ce modeste mo- o toi dont l’aurore chérie —L’eau au pied du canal était
nument funéraire, au monas’ère Vient nous charmer en ce mom-mt, recouverte de bran de scie *u* une

ü525S:‘isr.traK sarawsssî «—• «*“■
j30ur y lire la simple inscription • —Il y a un trou d ingereux au
Pro fide la devise de celui qui, —Une visite de l’inspecteur de coin des rues Cttnib rland et Ri- 
malgré les erreurs indéniable? de! santé dans ceilaines cours, à cette deau, une partie de la grille qui 
“ La Jérusalem délivrée ” s'inspira saison de l’année, ne serait pas mal recouvre l’entrée de l’égoût à cet 
dus plus beaux mot.fs du christia- ! si l’on veut prendre ious les moy- endroit s’étant brisée. Des accidents 
nisme ; ces deux notes sur sou tom- ens de prévenir les maladies du- sineux pourraint arriver si l’on ne 
b.?au fout oublier les passages repré- rant la chaude svson. s> hâte de réparer ce tte grille.

D’un
I

ivous

et
A vendre

j!Une maison de chaloupes deux 
c mot-*, une campe, I s voiles pour 
chaloupe et tous l’agié.nent pour la 
chasse. S’adresser às in*m**nt closes. i om­et avecPar ordre du bureau. Napoléon I achance 

No. 15 Marché By, Ottawa 
29 avn! 1887—3ins.

P. LES U EU R, ro e
Commiioaird el secnèlaire, S. G.

Olt.wa. 15 mars 1887.

I

1 ASSOCIATION ALU MME N. 0. DU 
SACRE-CŒUR

I
E. HOGSR3 et FILS

Entrepreneurs de Pompes Funèbres
ET EMHAVMEUHH,

15, rue St. N IG HO LAS,
OTTAWA.

NAISSANCE
A Ottawa, le 3 courant, la femme 

de Edouard Aubé, du Canada, un fils.
3o La récitation du chapelet.
4o. L’instruction qui fut donnée 

par le Rev. P. Prud’homme. Cet 
eloquent prédicateur avait pris pour 
texte ce» paroles : “ Maria Mater 
graciæ, mater Misericord æ, tu me 
at h este protege, et hora mortis sus- 
cipe.

%Comme i! a été dit J jà, le travail 
littéraire entrepris celle année, par 
les associées, ne peut être considéré 
que comme une préparation à des 
études sérieuses et poursuivies. Pour 
l'examen aussi on ne se croit pas 
obligée d’explqucr autrement le 
programme quelque peu varié qu’on 
a suivi jusqu'ici. A la dernière 
réunion de cette année qui aura 
lieu le trente Mai, ou soumettra aux 
membres un plan d’études, de sujets 
à traiter et les liv es à consulter 
pour c- qui reste à faire.

Hier, on fit lecture de quelques 
“ notes sur les grands poème, épi 
ques” on avait choisi U Tasse com­
me thème spécial. On se contenta 
de quelques notes seulement, mais 
on doiiii ra suite au sujet plus 
tard.

Malsen de pens’on privée et 
chambres a louer

Toute personne désirant pensionner dans 
une bonne maison de pension privée poui^ 
ront s’adresser au No 140 rue Murray.

Les chambres sont très comfortables et 
la pension 1ère classe:
Ottawa 3 Mai 1887—3f.

5d. Le chœur de chant de la 
Congrégation fit entendre successi. 
vement le chant du “ Salutans” du 
“ Memorare ” chant musical qui 
saisit le cœ îr en même tempi que 
l’oreille, et dont les pensées et les 
aspirations s’harmonis.-nt avec am 
pleur.

Enfin le Tantum E;-go ”, œuvre 
magistrale qui a dû produire un 
puissant effet dans l’â ne de tous 
ceux qui assistaient à cette cérémo-

SPtGIALISIE POUR LE TRAITEMENT
DE LA

Dvsceüsie et des paralysies

Dr de Bonalà

ttàr Residence au dessus du Macasin.'^NI

Connections par Tôléphono.

Tous ordres.remplis avec promptitude et à de bonnes conditions. COUb

Les es tin 
chambre p< 
mardi proch

Gradué de l’Université McGill, de la Fa­
culté de Médecine de Pat is, Membre 
médaillé de la Société des Arts, Science et 
Belles Lettres de Paris.
06 Rue, Stewart, (Ottawa)
Avril 28, 1887—Jm.m Mis ut SUIT nia 4*' L’honorat 

apparition à 
midi, étant 
matin mêmej_N

1Sont les Meilleurs M
4

La rumeu 
M. McLellan 
nantgouver 
Ecosse

Toutes deaerlpllouh il» Poele» et l’irarualiwa eoiistamiiieul 
en vente nnx Entrepôt» de Variété et aux Salle* de 

Fonruttare de Maison.

AVIS /
L’EXPOSITION DES PECHERIES à la 

Salle Victoria, rue O’Connor, Ottawa, tst 
ouverte au^viaiteurs depuis
MERCREDI,532 et 534 RUE SUSSEX, OTTAWA Une dépu 

Dawson, O 
eu une entn 
général des 
construction 
à Voi t Art h

20 AVRIL.
Les v siteurs voudront bien enregistrer 

leur nom dan le livre placé à cet effet.
JOHN TILTON, 

Député ministre des Pêcheries. 
Di parlement des Pôclierie?,

Avril IG, 1887.
JOSEPH BOYDEN i


